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Brève présentation du projet 
 

 
La lecture de la Bible s’inscrit dans une longue tradition. D’abord portée par la tradition orale, 
puis transcrite, la Parole fut transmise, méditée, travaillant les personnes de l’intérieur. C’est 
en groupe que l’on se remémorait ce que Dieu avait fait pour son peuple. Cette relation au 
texte sacré opérait un changement chez ceux et celles qui le lisaient, faisant naître l’intuition 
de faire partie d’une histoire plus grande que soi, l’histoire du Salut. Puis la Parole s’est révélée 
en la personne même de Jésus-Christ. Nous sommes invitées à laisser la Parole continuer de 
transformer le monde de l’intérieur. En tant que membres de l’Église, nous portons en nous-
mêmes cette interpellation. 
 
Une démarche qui s’appuie sur l’engagement des personnes 

La lecture communautaire de la Bible présente ceci de particulier qu’elle fait intervenir le vécu 
de chacun et de chacune qui s’investit dans l’acte de lecture. Chaque personne dévoile un 
aspect du texte à la lumière de sa propre vie, communiquant aux autres un reflet différent du 
Christ. Comme l’Esprit fait chanter de son souffle les branches d’un arbre, la lecture 
communautaire révèle la richesse de la Parole au prisme du vécu de chacun. Le Verbe fait chair, 
à la fois Parole et personne du Christ, devient ainsi la source de la vie des communautés, pour 
en venir à animer toute la vie de l’Église. 

Mais la Parole ne se réduit pas à nos catégories humaines. Autrement dit, il ne s’agit pas d’y 
chercher ce que l’on veut bien y voir. La discussion en groupe autour d’un texte permet de 
prendre conscience du caractère irréductible de la Parole. 
 
L’expérience de faire Église 

Partager ensemble la Parole au sein d’un groupe fait naître le sens ecclésial. La lecture 
communautaire de la Bible permet notamment de se situer comme baptisées, d’établir un 
rapport commun à la Bible, en tant que serviteurs et servantes du Christ, Parole de Dieu 
incarnée. Les participantes qui prient ensemble ces textes développent ainsi la conscience de 
faire Église. 
 
« L’Esprit Saint [...] vous enseignera tout » (Jn 14,26) 

Cette façon d’entrer dans les récits permet de dépasser les limites posées par la distance qui 
nous sépare du texte. La Parole est offerte à tous et toutes, sans distinction. Le lecteur et la 
lectrice l’apprivoisent, y prennent goût et veulent y revenir, seuls ou en groupe. L’accès à la 

La Bible est la source privilégiée pour découvrir la 
Parole. Elle enseigne « la vérité telle que Dieu, en 
vue de notre salut, a voulu qu’elle fût consignée 
dans les Saintes lettres » (Dei Verbum 11). Comme 
les disciples d’Emmaüs se font ouvrir les Écritures 
par le Logos, nous sommes invités à passer de la 
Bible à la Parole, sous la mouvance de l’Esprit. 
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Bible s’en trouve facilité. Le partage de la Parole permet de dépasser les écueils éventuels et 
dispose à l’écoute du Guide intérieur, l’Esprit Saint qui accompagne les croyantes. Il ne s’agit 
pas pour autant de faire une lecture dite « affective », une lecture qui s’éloignerait du texte. 
Mais les récits bibliques offrent des occasions de se reconnaître dans des situations analogues, 
de se lire soi-même en quelque sorte. En outre, de telles lectures en groupe favorisent la 
persévérance. 
 
Un langage pour exprimer sa foi 

La lecture communautaire est une manière de faire de la pastorale à partir de la Bible, de sorte 
que les participantes et participants se laissent imprégner de la Parole en vue de la mission. 
 
Il est de plus en plus difficile aujourd’hui de trouver les mots pour exprimer sa foi. Comment 
prendre le tournant missionnaire, si nous peinons à expliquer ce qui motive notre espérance ? 
Les récits sont la médiation privilégiée pour une foi qui cherche à se dire. La lecture 
communautaire constitue un moyen de mettre des mots sur sa foi, d’en être conscient, en 
entretenant un rapport personnel au texte biblique. Elle construit l’assurance qui permet d’en 
témoigner. 

 

 
Le projet des Assemblées Théophile 
 
Le projet repose sur un certain nombre de convictions fondamentales. Accueillie et partagée : 

• la Parole est un chemin permettant la rencontre du 
Christ Vivant; 

• la Parole a un pouvoir transformant et vivifiant; 

• la Parole est la pierre angulaire de la communion 
fraternelle, ce qui fait d’elle une créatrice de 
communautés; 

• la Parole permet de déployer la mission sous la 
mouvance de l’Esprit. 

 
Comme la Parole est un chemin vers le Christ, nous sommes appelées à entrer dans la 
pédagogie des Écritures. Nous cherchons donc à susciter une dynamique de fréquentation des 
textes. La lecture communautaire présente un caractère interpellant : chaque personne est 
invitée à relire sa vie à la lumière de la Parole de Dieu, dans une attitude permanente de 
discernement, et à percevoir le sens que cette Parole prend pour elle aujourd’hui. 
 
Le projet des Assemblées Théophile ne saurait se réduire à une méthode ou à une recette 
composée d’ingrédients en proportions mesurables. Il mise sur la participation active des 
membres du groupe. Les personnes se présentent riches de leur vécu, en adoptant une attitude 
qui favorise l’écoute croyante de la Parole et dispose à entrer dans un chemin de 
transformation de soi, de l’Église et du monde. 

Jésus lui répondit : 

« Si quelqu’un m’aime, il 
gardera ma parole; mon 
Père l’aimera, nous 
viendrons vers lui et, chez 
lui, nous nous ferons une 
demeure. » 

Jean 14,23 
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Le choix des textes 

Toute personne peut participer à un groupe de lecture. Le degré de connaissances des textes 
bibliques ou de l’histoire d’Israël ne doit pas constituer un critère de sélection. S’orienter dans 
le dédale des textes pouvant représenter un grand défi, on privilégiera les textes du Nouveau 
Testament, à commencer par les évangiles. Dans le cas de l’Ancien Testament, les textes 
devront être choisis de façon plus attentive. 

Dans un premier temps, on propose de puiser à même les textes de la liturgie du jour qui 
présentent l’avantage d’avoir fait l’objet d’un discernement ecclésial. En outre, les lire le jour 
même où d’autres chrétienes les méditent ailleurs dans le monde présente un gros avantage, 
celui d’être en communion avec l’Église universelle. 
 

Mise en route : le comité porteur 

Un groupe responsable de la mise en œuvre du projet a été constitué. Il s’agit du « comité 
porteur ». Il est composé par les formateurs et formatrices de l’IFTP, par des membres de 
l’équipe pastorale diocésaine et par un certain nombre de personnes invitées. Les membres de 
ce comité s’engagent d’abord à vivre eux-mêmes l’expérience de la lecture communautaire, 
afin d’éprouver diverses approches  et identifier celles qui paraissent les mieux adaptées. 

Ensuite, les membres du comité porteur joueront un rôle d’accompagnateurs et 
d’accompagnatrices au sein des assemblées nouvellement formées ou de groupes déjà 
existants. Chaque groupe pourrait compter entre 8 et 12 personnes participantes. Les membres 
du comité porteur évalueront les progrès à différentes étapes du projet. 
 
On envisage ainsi un élargissement progressif du noyau initial et une croissance du projet par 
capillarité. 
 
Une Parole vivifiante pour le diocèse 
 
La Parole est toujours nouvelle et la fréquenter dans la posture du disciple porte 
nécessairement des fruits. On peut donc anticiper l’impact positif que Les assemblées Théophile 
auront, à long terme, sur notre manière de faire Église. 
 
 
 

Explication du logo. Théophile, littéralement « ami de Dieu », est celui à qui saint Luc dédie son 
Évangile et les Actes des Apôtres. Les assemblées Théophile concernent donc tout « aimé de Dieu » qui veut 
rencontrer le Christ dans sa Parole. 
Le poisson est un symbole du Christ très ancien. En grec, l’anagramme du mot « poisson » signifie « Jésus, Christ, 
Fils de Dieu, Sauveur ».  


